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PASTORALE AU CAMP DE LA SALLE 

 Les 9 et 10 novembre derniers, le Camp De La 
Salle accueillait,  pour la seconde fois, ce groupe d'une 
quarantaine de parents et d’enfants.  Ils venaient de la pa-
roisse Saint-Paul de Joliette pour la préparation aux sacre-
ments.  Le thème de la rencontre était : "Le Dieu de Noël". 

 Les cinq animateurs ont fait vivre des partages bi-
bliques, des prières, des jeux, une randonnée en forêt, des 
bricolages et des activités diverses.  La chasse aux trésors 
leur a fait découvrir les personnages de la crèche.  Les 
jeunes et leurs parents ont beaucoup profité du grand air en 
jouant au ballon, à cache-cache, au hockey avec balle, etc.  
Le samedi soir, l'abbé Gilberto a animé la célébration eu-
charistique en expliquant le sens de chacun de ses gestes. 
Cette célébration a été suivie d'un feu de camp en plein air 
avec chants et guitare. 

 Le dimanche matin, les jeunes se sont levés avec un 
beau tapis de neige. Après le déjeuner copieux servi par les 
Chevaliers de Colomb, parents et enfants s'en sont donné à 
cœur joie à l'extérieur, en roulant des boules de neige qui 
sont devenus d'immenses bonhommes de neige.  Au salon 
de pastorale, le groupe a prié et chanté des cantiques de 
Noël.  L'évaluation a révélé que les enfants et les parents 
avaient apprécié ces deux jours de prières et de réflexions 
et beaucoup aimé le site du Camp De La Salle. 

René Gosselin, F.É.C.  
 

 
     MOTION DE FÉLICITATIONS POUR LES FÊTES DU 175 e 

 
Le Conseil des Services éducatifs (S.E.L.) tient à féliciter F. Henri Delisle et son comité pour la préparation et 
la belle réussite des fêtes du 175e  anniversaire de la présence des FÉC au Canada qui a eu lieu en septembre 
dernier. Ils ont su insuffler à cette fête la juste dose de la reconnaissance du passé et de l’espoir en l’avenir ! 

Le SEL profite également de l’occasion pour souligner l’apport particulier de F. Jean-Louis Jeaurond et de 
Mme Chantal Hurtubise, associée, pour la murale historique qu’ils ont préparée pour l’occasion. 

Paul Foisy, président 
 



Un ce rtain bilan de la rencontre des Frères Visiteurs de la RELAN  
à Québec  

 La rencontre des Visiteurs de la Région lasal-
lienne d’Amérique du Nord (RELAN) est déjà chose 
du passé et s’est déroulée au mieux.  Leur présence à 
Québec était une première pour tous et ils ont semblé 
apprécier une certaine atmosphère « d’ancienne 
France » dans cette ville fortifiée où les pierres se 
laissent voir et ont beaucoup à raconter. 
 
 Les journées de mercredi et de jeudi ont été 
remplies par des réunions et on a pu venir à bout de 
l’ordre du jour à l’intérieur de l’horaire prévu. Ven-
dredi était un jour de visite des lieux lasalliens (es-
sentiellement du passé, à l’exception de la Villa des 
Jeunes), et aussi du sanctuaire de Sainte-Anne-de-
Beaupré. Ils ont été émerveillés par les installations 
de la Villa et charmés par l’accueil des animateurs et 
des confrères de la communauté.  M. Paul Foisy, 
directeur général, leur a fait visiter le Centre et a 
donné toutes les explications voulues pour les aider à 
comprendre le travail qui s’y fait; ce fut un très beau 
moment.  F. Fernando Lambert, directeur de la 
communauté, a quant à lui invité les Visiteurs à pas-
ser au moins quelques minutes « de l’autre côté », 
soit dans les locaux de la communauté.  Ils ont con-
clu qu’il y a de l’espoir et du dynamisme chez nous.  
Quant au sanctuaire de Sainte-Anne, ce fut pour eux 
une véritable découverte, car ils ne le connaissaient 
pas du tout et ils furent impressionnés par la taille et 
la beauté de la basilique, particulièrement peut-être 
par ses mosaïques.  Une petite visite à l’autel latéral 
de saint Jean-Baptiste de La Salle a enrichi sans 
doute la bonne impression qu’ils conserveront de ce 
lieu. 
 
 Afin de permettre un contact avec des con-
frères, les dîners de mercredi et de jeudi se sont pris 
à la rue Cook, plus précisément au Lampadaire, sous 
l’habile et très aimable coordination du directeur de 
la communauté, F. Yvon Désormeaux; le mercredi, 
ce fut en compagnie des confrères de la maison; le 
jeudi, F. Louis-Paul avait invité les membres du 
Conseil de district ainsi que F. Fernando Lambert.  
Ce furent deux occasions de bons échanges et de 
connaissance réciproque, et même de retrouvailles. 
 
 Le mercredi soir, nous avions invité 
l’archevêque du diocèse, Mgr Gérald-Cyprien La-
croix, à venir souper avec nous. Il nous est arrivé 

très précisément à l’heure convenue et nous avons 
pu causer avec lui de quelques-uns des sujets qui 
préoccupent l’Église aujourd’hui.  Mgr Lacroix est 
un homme jovial, volubile et extraverti, et qui 
s’exprime parfaitement en anglais (ayant passé de 
nombreuses années de son enfance et de son adoles-
cence en Nouvelle-Angleterre, où sa famille avait 
déménagé).  À la fin du repas, il m’a demandé si 
nous avions prévu une rencontre avec lui après le 
repas et il nous a alors organisé une visite privée de 
la basilique-cathédrale de Québec; ce fut, bien sûr, 
un moment fort apprécié de tous, mais  ce n’était pas 
encore  tout : il nous a aussi invités au palais épisco-
pal, où nous avons eu une brève discussion (une 
trentaine de minutes peut-être) sur la situation de 
l’Église au Québec. 
 
 Tout au long des échanges qui ont eu lieu au 
cours des deux jours de réunion, les préoccupations  
concernant l’éducation catholique et l’avenir de la 
communauté sont revenues régulièrement.  La dimi-
nution des effectifs se fait sentir partout et inquiète, 
sinon démoralise, certains confrères des districts.  
Les fusions de districts ont eu lieu partout; celle des 
districts de New Orleans/Santa Fe et de San Fran-
cisco est en train de se faire; elle est pratiquement 
terminée et on dit qu’elle se passe particulièrement 
bien.  Globalement, le moral est bon chez nos con-
frères du sud et on assiste encore à des créations. Le 
district de DENA vient d’ouvrir une communauté en 
Jamaïque pour y prendre la direction d’une école 
catholique, une rareté là-bas.  De plus, un petit projet 
d’amélioration des services à une école lasallienne 
de Port-au-Prince, Haïti, notamment pour ce qui 
concerne l’eau potable, amène là-bas régulièrement 
des gens du district avec des spécialistes de Manhat-
tan College et d’une autre université lasallienne 
américaine. Et puis il y a un noviciat cette année (en 
Californie), avec quatre novices, soit deux de San 
Francisco, un du district de Midwest et un autre de 
celui de DENA.  
 
 À Toronto, on songe à vendre l’infirmerie où 
il ne se trouve plus que 12 confrères; un projet est en 
cours et qui, dans deux ou trois ans peut-être, réuni-
rait des membres de diverses communautés dans un 
tout nouvel édifice qui serait situé tout près du lieu 
actuel de La Salle Manor.  



  Quant à notre district, il a été mentionné que 
nous avons pour l’instant quatre œuvres principales, 
qui vont bien et qui sont même en développement 
dans un cas ou l’autre (amélioration des bâtiments au 
Centre Notre-Dame de la Rouge et construction pré-
vue au Centre Saint-Michel, sans parler de la mise à 
jour et de l’amélioration des programmes).  Je si-
gnale au passage que M. Sylvain Beauregard, direc-
teur général du Centre Notre-Dame de la Rouge, est 
venu présenter un projet de mise en ligne de pro-
grammes, projet qui a toutes les chances de connaître 
un grand développement; le président du RCCB,  
 

F. Dennis Malloy, Visiteur du district de DENA, a 
d’ailleurs mentionné qu’il serait souhaitable que 
Sylvain vienne présenter un atelier sur son projet 
lors des conférences Huether de l’automne prochain 
à Chicago. 
 
 Il s’est donc agi d’une rencontre au bilan très 
positif et qui a permis à nos visiteurs d’avoir une 
connaissance plus concrète de notre réalité, incluant 
les débats qui animent notre société… 

 
F. Florent Gaudreault, Washington 

 
 
 

PARTENARIAT AU CENTRE NOTRE-DAME DE LA ROUGE 
 

 Bonne nouvelle !  Le 1er novembre dernier, un partenariat s’est créé entre le 
CNDR et l’organisme ARO CoopérAction InterNational.  ARO est un organisme à but 
non lucratif qui, depuis 1994, œuvre dans le domaine de l'éducation à la coopération 
internationale par le biais de programmes d'échanges interculturels et de jumelages.   
Différents programmes sont offerts pour les ados, les adultes et même les familles.  Au 
total, on parle d’environ 900 participants qui se dirigent dans des destinations comme 
Cuba, l’Équateur, le Costa Rica, le   Pérou, le Maroc, l’Espagne et l’Italie.   

 À l’origine de ce partenariat, il y avait pour ARO un désir d’offrir un complément de formation pour 
aider les participants à mieux vivre leur expérience missionnaire.  Fort d’une réputation bâtie sur plusieurs an-
nées, le CNDR devenait un incontournable quant au choix de l’équipe et du lieu de formation.   

 Cette entente permettra une situation gagnant/gagnant où le bassin de population ciblée du CNDR et la 
notoriété visée d’ARO CoopérAction InterNational seront mis en commun.  Il s’agit d’un premier pas qui, nous 
le souhaitons, ouvrira vers la création de liens chers aux deux organismes.    À suivre ! 

François Prévost  
__________________________________________________________________________________________ 
 

 

Nouveau District de l’Afrique centrale 
(Extrait du message de Frère Álvaro, Supérieur géné ral)  

 Le 26 octobre 2013, un Chapitre extraordinaire du District de 
Douala s’est tenu dans la ville de Ebolowa (Cameroun), afin d’approuver 
définitivement l’intégration de la zone lasallienne de Guinée équatoriale 
au District de Douala. Vingt-deux Frères des Districts du Cameroun, du 
Tchad et de la Guinée équatoriale y ont pris part ; Frère Gabriel Somé, 
Conseiller général pour la Région d’Afrique, était également présent.   
 
 Le nom proposé est « District d’Afrique centrale » , approuvé aus-
si à la majorité et soumis à la ratification du Frère Supérieur général et de 
son Conseil.  À partir de maintenant, c’est ainsi que l’on connaîtra ce nou-
veau District dans l’Institut.  



De Rio de Janeiro à chez nous 

Journées Mondiales de la Jeunesse (JMJ) et Journées Lasalliennes 

 

 Nous avons réussi à nous rencontrer afin de faire un retour sur l’expérience vécue lors des journées 
mondiales de la jeunesse et des journées lasalliennes.   C’est donc le 11 novembre dernier, à la Villa des Jeunes, 
que nous nous sommes retrouvés pour vivre un moment de partage et de prière.   

 Nous avons débuté autour d’un repas pour nous donner 
les nouvelles des uns et des autres.  Saviez-vous que nous avons, 
dans le groupe, trois personnes qui ont terminé leur secondaire 
en juin et entraient au CÉGEP en septembre ?  Que d’aventures !  

 Nous avons poursuivi avec un temps de prière et 
d’échanges dans le jardin.  En ce jour du souvenir, notre prière a 
porté sur la paix dans le monde, dans notre monde. Nous avons 
débuté notre échange par le visionnement d’un montage de pho-
tos et de réflexions portant sur notre expérience au Brésil et nous 
avons partagé sur notre moment le plus marquant. 

 Notre échange a ensuite porté sur aujourd’hui. Après 
avoir vécu cette expérience, comment cela a-t-il marqué ou trans-

formé la vie de chacun ?  Voici quelques points qui ont été soulevés.   Les aspects de la prière et de la foi ont été 
abordés.  Ne plus se sentir seul dans sa foi, surtout après avoir rencontré des milliers de croyants.  Et aussi se 
sentir aimé de Dieu et avoir le goût de le rencontrer dans la prière et ce, tous les jours.  Il y a aussi l’aspect de 
l’engagement.  Le goût de s’engager à poser des gestes qui font du bien et qui transforment le quotidien des 
gens qu’on côtoie.  Rencontrer Dieu dans mes interactions avec les autres et agir en son nom.  Un autre point a 
été mentionné en rapport avec la tolérance et la patience.  Vous 
savez qu’après avoir vécu plein de moments de groupes et 
avoir pris part à des foules, entre autre lors de la célébration 
dominicale avec le pape François sur la plage de Copacabana 
(il y avait 3 millions de personnes présentes !),  il y a une ca-
pacité, au retour chez soi, à être plus tolérants envers les autres 
et plus patients face aux événements de la vie.  Finalement il a 
été question de la capacité de parler de soi, de ses émotions,  
de ses sentiments et de se faire confiance plus facilement 
qu’avant l’expérience.  Ces points soulevés sont aujourd’hui, 
pour les membres du groupe, source de transformation dans 
leur quotidien et tous les mettent en application de façon con-
crète dans leur milieu de vie. 
 
 Pour terminer notre soirée, nous avons réfléchi sur le 
« demain », c’est-à-dire sur la manière dont chacun peut poursuivre son cheminement.  Julie Baillargeon, ani-
matrice à la Villa des Jeunes, nous a proposé quelques façons de continuer.   D’abord, en s’impliquant dans des 
projets à la Villa ou à la paroisse, ensuite en interpellant d’autres jeunes à vivre une expérience comme celle-ci 
(les prochaines JMJ se tiendront en 2016 à Cracovie, en Pologne) et finalement en témoignant et en partageant 
sur ce que nous avons vécu.  D’ailleurs, vous pourrez rencontrer les participants, si ce n’est pas déjà fait, 
puisque certains d’entre eux font la tournée des communautés des frères afin de les remercier de les avoir soute-
nus dans cette expérience inoubliable qu’ont été les journées mondiales de la jeunesse et les journées lasal-
liennes.  

 Que vive Jésus dans nos cœurs, à jamais ! 
Cindy Lajeunesse 

 

Le groupe, de gauche à droite:  

Mathieu, Catherine, Kelly, Jérôme, Ka-

rolynn, Guylaine, Cindy 

Rencontre internationale  

de la jeunesse Lasallienne 

Plus de 500 personnes de 22 pays 


